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ÉDITION 


M. BIDAULT DEVANT LES ~16” 


en ouvrant la Conférence de Paris: 


“Nous avons la volonté d'opé- 
rer notre salut en assurant la 
liberté... Nous nous aiderons 
nous-mêmes pour être aidés 


par les Etats-Unis ” 


"EST dans le cadre célèbre du Salon de l'Horloge au quai d'Orsay, où tant 


de traités ont déjà été signés, que s'ouvre cet 


après-midi la séance inau- 


gurale des « Seize » (qui bientôt seront dix-sept avec la participation 


officielle de l'Allemagne Occidentale). D'ailleurs, la 


l'Espagne serait rapidement discutée. 
Autour de iz table en fer à cheval i 
LE 


recouverte du traditionnel tapis vert 
es différentes délégations prennent 


place. Chacune d'elle comporte deux 
experts. Dons son discours d'ouverture, 
Par souci d'équité, il a été con- 


M. Bidault déclare 

Les représentants hautement 
qualifiés de seize nations proch 
ment aujourd'hui, par leur 
sence, que leur volonté d' 
leur salut en assurant la liberté par 
leur coopération amicale et 
confiante et grâce au concours des 
est solennellement 


venu que l'ordre des délégations qui 
est alphabétique sera déclaré à 
chaque séance de quelques sièges 
7 rapprocher successivement tous 
isires des Affaires étrangères 
teui! présidentiel 
Ce fauteuil. dans lequel M. Bidault 
a pris place je premier pour le céder 
ensuite à M. Bevin, est situé au cen- 
tre de la table devant la cheminée de 
la fameuse horloge. 


En ouvrant la séance. M. Bidault. confirmée. 
après avoir souhaité la bienvenue aux Nr à Bs 
délégués. propose à la Conférence  _ La présence de quatorze ministres 


des Affaires étrangères signifie aux 
yeux du monde que l'œuvre entre- 
prise est appréciée selon toute sa vá- 
leur par les Gouvernements et jes 


219 millions d'hommes « en-| fn de a el Te rés 


ps sont 
is le premier dessein n'est pas ms 
? demeurent, rien 


d'éli 


Bevin président, 


tendus » au Quai d'Orsay 


n'a 
Peut-être 
renforcées parce que le malheur des 


temps a jeté sur notre continent déjà 
ravagé d'injustes surcroits d'épreuves 
L'accentuation des difficultés poli- 
tiques s'est accompagnée. depuis la 
réunion des « Seize », d'une 

ion des difficultés ‘écono- 


je le crois, se sont-elles 


INCONNUE : 


la stabilité de la politique 
intérieure des pays représen- 
tés, en particulier l'Italie 


Par Philippe BARRÈS 


Ün mal ident int, l'une après 

l'autre. toutes ations d'Europe. 
Personne ne peut se soustraire à la 
Nyconnaissance de:Jcet état de fait 
Que par une négation risible ou par 
un silence qui n'est pas entièrement 
spontané. 


Inquiétude et angoisse 


Les ressources financières s'épuisent, 
vitaillement des populations, l'ap- 
provisionnement des usines. suscitent 
partout l'inquiétude et l'angoisse. 

La crainte du chômage, de l'infla- 
ton et du désordre économique et 
social assiègent. en chaque pays, les 
hommes responsables. 

En dépit des efforts que nous avons | 
accomplis ensemble et individuelle- | 
ment pour atteindre les objectifs fixés | 
dans le rapport de Paris, la situation 
économique demeure précaire et dan- | 
gereuse, tant en elle-même que dans 
Fes conséquences que sa prolongation | 
pourrait entrainer 


OUS avons tellement pris 
N l'habitude de vivre parmi 

des bouleversements histo. 
riques que nous les voyons mal. 
Nos nerfs sont blasés. Aussi faut- 
il un effort de l'esprit pour me- 
surer ce que représente réelle- 
ment cette réunion des Seize, au- 
jourd'hui, à Paris 


Quand M. Marshall a fait à l'Eu- 

A a aren les, PtatéUnis la| rope l'offre admirable qui suscite no. 
a = a A peu pras —| tre pratitude à l'égard d'un, grand | 
Pr à L g soldat vainqueur qui est un homme 
sn présence des délégués du Bene-| d'Etat clairvoyant, cette offre qui, je | 
boura) aut un avantprojet d'ora.| Je rappelle, ne, comporterait pas d'ex- 
urg), sur un avantsprojet d'orga-| clusion, mais dont. à partir d'un çer- 
nisation de l'Allemagne occiden-| fain méridien, bon gre, mal gré, cer- 
tale. tains peuples ou nation ont résolu 
Le projet devra être approuvé| de s'exciure, nous avons décidé en- 
par les gouvernements intéressés| semble de nous aider nous-mêmes | 
durant le mois d'avril. En atten-| avant, afin d'être aidés par les Etats- | 
dant, i permis la présence des| Unis d'Amérique | 
représentafls de l'Allemagne occi-| C'est de la sorie que, dans la sol 
dentale parmi les Seize. darité indispensable des pays sibres. 
À ruelles, 109 Oéléqués du Be- | ` nous avona escomeil, nous else, 12) 


nelux, de l'Angleterre et de la| tâche qui importæ à chacun de nos 
France ont jeté les bases d' al-| peuples et à nous tous ensemble. | 
lance économique, politique et mi Le bilan des affaires accomplies est 


litaire dressé dans le rapport, aujourd'hui | 

A Paris, aujourd'hui, devant une| sous vos yeux. Je n'ai certes point 
conférence élargie, l'occasion essayé de l'analyser. Qu'ii me soit 
ciellement proclamée est la créa-| permis seulement de citer, à titre| 
tion d'un comité permanent pour la| d'exemple éloquent, une’ matière 
mise en application d1 plan Mars-| essentielle : le charbon, dont la Gran- 


hall après son vote prochain par ln 
Chambre américaine, Or, on sait 
au'au delà du plan Marshall, ins- 
trument de renaissance économi- 
que, il y a le plan Marshall. fac- 
teur de consolidation des régimes 
démocratiques et. indirectement. 
pierre angulaire de toute défense 


de-Bretagne est parvenue à prepren- 
dre, pour la première fois depuis ia 
guerre, l'exportation et dont la pro- 
duction, dans la Ruhr, a fait l'objet, 
à Moscou, puis à Berlin. de négocia- 
tions fructueuses qui permettent une 
progression satisfaisante de 
duction sidérurgique dans 


la pro- 
les pays 


militaire d'Europe occidentale. 

Il s'agit. comme le général de| Parlant de nos pays, je ne peux que 
Gaulle l'a dit à Compiègne, que se| mentionner ce qui a été réailsé de 
forme entre les Etats libres de| progrès encouragenats, en matière 
l'Europe, un groupement économi-| agricole, grâce à ses paysans ; la ca- 


ae. diplomatique et stratégique, | dence actuelle de la production houil- 
conjuguant leur production, leurs| lère. grâce à nos mineurs ; la pro- 
échanges. leur action exiérieure,| duction d'électricité qui dépasse les 


leurs moyens de défense. 

Les seize nations seront en réa- 
lité dix-sept, du fait de la présen: 
de l'Allemagne occidentale, et mi 
me dix-huit, si l'Espagne vient À 


chiffres prévus 

Pendant ces derniers mois, nous 

| avons agi dans la voie d'élargissement 
| 


des unités économiques. Une action 
importante et bientôt efficace s'est 


être admise sur la demande — prâ-| poursuivie pour le dével t des | 
vue — du Portugal. échanges à l'intérieur pays de 
l'Europe telle que. malgré nous, elle 

SUITE PAGE 3 est actuellement définie. 


DISCOURS 


Participation éventuelle de 


BIDAULT 


Cette action s'est traduite d'abord 
par ce qui s'est préparé en matière 
d'union douanière. Le groupe d'étu- 
des pour les unions douanières s'est 
réuni successivement à Bruxelles et 
à Rome. L'état des travaux qu'il a 
accomplis permet d'espérer un assou- 
plissement rapide des restrictions au 
volume d'importations entre les pays 
participants. 


En outre, conformément à la décla- 
ration française de septembre 1947, 
devant l'Assemblée des Seize, les gou- 
vernements français et jtalieri se sont 
déclarés d'accord pour réaliser entre 
eux une union douanière. Le protocole 
qui en_réelame l'atiention.et-en_énonr 
ce les modalités sër paraphé par 
leurs représentants respectifs. J'expri- 
me ici l'espoir que cette première pro- 
messe à un résultat bientòt. tangible 
de la coopération européenne, celle 
que nous avons tous ici la volonté de 
servir, sera suivie de conventions pa- 
reilles et analogues. La France sou- 
haite, pour sa part, de les étudier avec 

s Voisins du nord. groupés avec 
Benelux et le Royaume Uni. 


ACQUITTÉ 


Félix Gouin condamné 
aux dépens 


La 17: chambre correctionnelle de 
la Seine a rendu son jugement dans 
le procès intenté par M. Félix Gouin 
à M. Yves Farge, ancien ministre du 
Ravitaillement, qu'il accusait de 
voir diffamé dans son livre « Le Pain 
de la corruption ». 

Après des attendus particulière- 
ment favorables, le tribunal a rendu 
un jugement de relaxe en faveur de 
M. Yves Farge et a condamné M. Fé- 
lix Gouin aux dépens, 


à 9 h. 30, à 


BEVIN, qui avait pris le ferry-boat de nuit, est arrivé 
gare du Nord. Arrivée et service d'ordre dis 
Crets. Deux attachés de l'ambassade d'Angleterre ont accueilli 
le chef du Foreign Office qui, 

déclaration en anglais devant le micro de la Radiodiffusion, est 
dans une voiture de l'ambassade britannique qui 


lis n'ont jamais douté d'eux-mêmes et toujours 


CETTE FILLE VOLONTAIRE 
ET OBSTINEE EST DEVENUE 


Micheline Presle 


e matin, 


après avoir fait une courte 


monté | 
l'a conduit faubourg 


Saint- Honoré. 


“Je n’aime pas la mine 


on peut y mourir brusquement. 


RAYMOND 
HAVARD 


sera ce soir à Paris 


STOCKHOLM, 15 mars (dépêche 
Paris-presse). — Raymond Havard. 
le miraculeux opéré de Stockholm. 
rentre aujourd'hui en France, À 18 
heures, un appareil de ln K.LM. le 
déposera au Bourget, où il revien- 
dra après deux mois d'absence, 
C'était un désespéré qui partait, il 
y a plus de huit semaines, C'est au- 
Jourd'hui un homme en pleine santé 
qui revient 


Les journaux de la capitale sué- 
doise ont annoncé son départ en 
première page et, pour fêter ia der- 
nière soirée de notre compatriote en 
Suède, le maire de Stockholm, M. 
Carl-Albert Anderson, a tenu à le 
recevoir à sa propre table. 


Raymond Havard guéri quitte ce 
pays ami, riche de santé, de ca- 
deaux de toutes sortes et de maints 
souvenirs émouvants. 


| 


» 


LE 


écrivait Lucien Adrian | 
PETIT PENDU DE STIRING-WENDEL 


(De notre envoyée spéciale Yolande CONDAT.) 


T 


Depu; 


FORBACH, 15 mars. | 


OUS les habitants du pays minier vont assister aujourd'hui dans 
l'église du bourg de Stiring-Wendel aux obsèques du petit Lucien 
Adrian, garçonnet de 13 ans qui, pour des raisons inconnues, a 

trouvé un jour sa jeune vie trop pesante et s’est pendu. 
trois jours, filles et garçons des écoles défilent devant le 


corps raidi de leur petit camarade qui est mort d'un de ces désespoirs 
plus forts que le courage-de vivre, que de 1fos jours certains enfants ne 


peuvent surmonter. 

Muets et recueillis, ils s'avancent 
sur la pointe des pieds, lui donnent 
l'eau bénite et se retirent, tout trou- 
blés. 

Car ils ne savent pas, car personne 
ne soit pourquoi Lucien Adrian s'est 
donné la mort. 

Vendredi matin encore, c'était un 
beau garçon de 13 ans, fort et bien 
vivant ; aujourd'hui, il est là, raidi 
dans sa bière laquée de blanc. 

Vendredi dernier, il assistait au 
cours de M. Martin, l'instituteur des 


WASHINGTON : Stop à l'U.R.S.S. 


L'Amérique prendrait cette semaine une importante! 
décision pour freiner l’expansion soviétique 


ropéen n'est pas exclue. On croit sa- 
voir que les dirigeents de Washington 
ont envisagé que Truman adresse un 
“avertissement direct à Staline pour 
lui signifier que toute nouvelle expan- 
sion communiste signifierait ùn 
conflit avec la puissance américaine. 
mais certains des conseillers dipioma- 
tiques du président seraient d'avis que 
le temps des paroles est passé pour 
arrêter la Russie et que le moment 
est venu d'agir. 

Les récentes réunions des prinei- 
peux chefs militaires américains à 
Washington et en Floride, prennent 


(De notre envoyé spécial 
permanent) 
WASHINGTON, 15 mars. 
N s'attend que le gouverne- 
O ment américain prenne 
cette semaine une pre- 
rière décision importante pour 
í ire échee à l'URSS. à la suite 


Ci Eux. Tehécosioveauie. Le 
| ssibilité d'une promesse d'appui mi- 
Laire accordé au bloc occidental eu- 


dès lors une tance particulière 

C'est à Key West, base navale si- 
tuée en Floride, que se tient actuel- 
lement une lérence à laquelle 


participent les experts militaires et 
navals américains. 


L'aspect stratégique 


Bien que les détails des conversa- 
tions militaires n'aient pas été ré- 
vélés. les chssrvateurs pensent 

But le problème de ia position suac 
tégique américaine est revisé à ja 
lumiere de l'avance communiste en 


Europe. 1! est possible que la ques- 
tion de savoir si les Etaïs-Unis pour- | 
raient prêter main-forte à l'Itale en 
cas de désordres sérieux ait été éga-| 
lement évoquée. 


Selon le New York Times, le gou- 
vernement améficain s'appréte à 
publier une déclaration concernant 
les élections en Italie. Il aurait l'in- 
tention d'annoncer que si les com-| 
munistes s'assurent le contrôle du 
pays. au moment des élections, 
l'Italie serait exclue automatique- 
ment du plan Marshall. 


garçons de Styring-Wendel. 1] deman- 
da à sortir pour aller aux toilettes. 
Une heure plus tard. un de ses ca 
marades, hurlant d'épouvante, se pré- 
cipitait dans la classe : 
— Monsieur. Lucien s'est 
Le corps du pauvre enfant, 


pendu ! 
serré 


au cou par sa ceinture de cuir, se 


halançait dans les 


Lucien n’était pas privé 


Les parents du petit Adrian sont 
atterrés par une douleur silencieuse. 

La mère, petite femme aux cheveux 
gris, fluette et remuante, s'active dans 
la cuisine de ia maisonnette modeste, 
mais très propre : il faut bien pour 
elle que la vie continue, il y a trois 
autres fiis à nourrir, sans parler de 
la file mariée à un mineur du puits 
Simon. 

C'est le père, menuisier en re 
traite de la mine de Petite-Ros- 
selle, qui veille continuellement son 
petit gars. C'est un solide travail- 
. Au masque de paysan lorrain | 
i par la souffrance. 

Sur le lit, autour du crucifix, de: 

couronnes de roses blanches a 
cielles. L'une porte ces mots : « À 
notre ami regretté, ses camarades 
d'école ». 

Le père s'exprime avec cet accent 
à la fois Goux et rauque des gens du | 
pa 


lavabos. 


— On a dit des choses terribles : 
que mon petit était mort parce | 
qu'il était privé chez nous. Ce n'est | 
Nois ne sommes pas ri- | 
Je n'ai que ma retraite de la | 


SUITE PAGE 3 ' 


Le jour de son premier rendez-vous 
avec un metteur en scène, malade elle 
avait deux boutons de fièvre sur le vi- 
sage, mais joua sa chance quand même 


L n'est pas de réussite sans travail, mais il est, par contre, de nom- 
l breuses méthodes de travail. Micheline Presle. n'a jamais été doué, 
pour les méthodes scholastiques d'enseignement. Elle ne sait po 
apprendre dans un livre, moins encore dans un amphithéètre ou dons une 
salle de classe. Par contre, la vie de tous les jours est pour elle une leçon 
perpétuelle dont elle sait tirer de profondes observations. 
naturelles facultés sont constamment développées par une 


té qui enregistre, anolyse... et retient, 

La griserie d'une rapide carriè 

le durcissement dans une situation fraction de 

acquise sont de très graves incon- que Mici 
ns auxquels les acteurs ne dans le 


e apparente enluminée. 
Presie fit son entrée 


véni au du metteur en scène. 


parviennent que très rarement à se Elle y était allée parce qu'il fallait 

soustraire. La sensible interprète du qu'elle y allt, mais à la vérité 

« Diable au corps > a compris cela n'en augurait rien de bon. Elle © 

dès ses débuts. On ne peut composer un succès... de fou rire. Pendant plus 

des personnages vrais à l'écran ou de cinq minutes, Pabst se laissa aller 

À ln scène qu'en s'abstenant soi- à la plus complète hilarité au grand 
usement d'en composer un à la  ébahissement de ja candidate qui 2e 

ville. savait vraiment quelle contenance 
J'ai récemmant passé deux : Adopter: Reprenant enfin son sang- 


mois dans_uns famille de_la.. bouge 
geoisie moyenne’ ên Angleterre. 
Avec le très léger meul du temps, 
je me vois évoluant dans ce cadre 
comme je pourrais le faire en assis- 


froid, Pabst dit à peu prés à Ja jeune 


tie ? ” 
SUITE PAGE 3 


Prochain article : 


Il était une fois deux 
petits grooms... 


tant à In projection 
films sur un écran 


d'un de mes 
Sur 2 moment, 
e ne me rendais pas compte. ai 


je m'étais rendu compte, Je serais 
automatiquement restée sur une 
crtaine réserve, j'aurais composé 


un personnage, je n'aurais rien 
compris des gens avec lesquels je 
vivais chaque jour, Il est vrai que 

e mə prends pas au sérieux 
emier point peut-être de la 
site psychologique : ne pas se 
prendre au sérieux. 


Un gros bouton sur le nes 


Micheline Presle a débuté à 
l'écran à seize ans, très peu de 
temps avant ln guerre. Elle doit 
son premier rôle à la fois à son 
audace et à l'esprit d» paradoxe du 
metteur en scène qui lui donna « sa 
chance », G. W. Pabst 

Adolescente piquée par le virus du 
cinéma, elle »> refusait à pratiquer 
cette forme de refoulement qui con- 
siste À collectionner des photogra- 
phies de stars ət à dévorer les pages 
des hebdomadaires 
Après une brève figuratio 
film de Trenet, elle passa une a 
dition pour suivre les cours d'Art 
dramatique que dirigeait Raymond 
Rouleau, dans une salle voisine de 
la pl Clichy. 

Le jour même de l'audition, un 

stant de Pabst, qui recherchait 

de très jeunes filles pour figurer les 
élèves d'un pensionnat, la convoque 
pour un jour prochain 


Le jour vint. Il vint et amorça 
us un amoncellement d'orage. LA 
jeune Micheline avait um» forte 


grippe, un gros bouton rouge sur le 
nez, une vilaine petite plaie à la 
lèvre inférieurs. Sa mère se refu- 
sait obstinément à la laisser ao: 
Combien de jeunes filles 
là renoncé à paraître en un 
riste état devant le maitre 
qui devait décider de 


aussi 
tout-puissant 
leur carrière 

Le rendez-vous était pris, elle 
tina 

Deuxième point de la psychologie de 
la réussite. L'opiniâtreté. Mme Mère 
barda sa fille d'écharpes de laine, la 
chaussa de bas épais et de gros sou- 

s, la colffa d'un chapeau tyrolien 
qui descendait fort avant sur le front 
C'est dans un semblable équipage, la 


jobs- 


ont 


ictoire 


CE CHIRURGIEN ILLUSTRE? 
C'était un étudiant timide et 

IL POSSEDE CENT CHEVAUX 
DE COURSES ? C'était un bien 
modeste calicot 

LE MAITRE INCONTESTE DU 
BARREAU? C'était un petit 
avocat sans cause 


IL A CREE DES VILLES EN- 


TIERES? |! débuta garçon de 
café. 
CET INCOMPARABLE STRA- 


TEGE? |! fut un sous-lieute- 
nant hésitant 

CE DANSEUR INTERNATIO- 
NAL? C'était un adolescent 


vêtu de guenilles. 

CET HOMME QUE L'ON CROIT 
MILLIARDAIRE? C'était un 
boutiquier à la veille de la 
faillite. 

CET EXTRAORDINAIRE RO- 
MANCIER ? C'était un 
commis des Contributions. 

* 


Chacun, dans votre sphère 
vous pouvez réussir tout aussi 
bien. qu'eux. ln ont eu jeur 


éhañce, vous'avet la vôtre. 


DE GRANDS HOTELS PARISIENS 


3.000 MINEURS SONT EN GRÈVE 


restent en | 


grève dans | 
le Nord | 


DOUAI. 15 mars. — Le travali a| 
repris, ce matin, dans toute la conces- 
sion de Douai, à l'exception de la| 


O 


lation par le Conseil d'Etat en ce 
A midi, aujourd'hui, la grève était 
effective au Grand-Hôiel et à l'Hôtel 


fosse 10, de 1 : le délégué] Astar. Il semble qu'elle doive gagner 
de cette fosse Ít absienu lors du| dès demain un certain nombre d au- 
vote qui décida de «8 reprise du tra-| tres établissements : Meurice, Prince. 
vail de-Galles, Louvre, Pnlais-d'Orsay, 


Par ailleurs un mouvement de | 
grève s'est uit dans la conces- 
ion de Béthune ; I est partiel à 
fosse 3 et total aux fosses 5 et 7 
C'est, en un mot. la méthode du ha; 
célement qui s poursuit. Les re- 
vendications locales étant presentées | 
en même temps que les revencica- 
tions du caractère général que l'on 
connait déjà. Le nombre des grévis- 
tes peut être évalué, ce matin, entre 
deux et trois mile. 


Grillon, Moderne, eic. 


La thèse patronale veut que béné- 
ficient seulement des dernières aug- 
mentations les heures effectives de 
travail (à l'exception des autres heu- 
res de présence). 


Quant à l'idemnité de repas, accor. 
dée jusqu'à présent en dehors du sa- 
laire, elle doit, suivant cette même 
thèse. étre incluse dans le minimum 
vital. 


Et le mouvement peut 
| s'étendre 


demain 


sait qu'un conflit était latent depuis quelques jours dans plu- 
sieurs grands hôtels parisiens, dont la direction déclarait inap- 
< plicables les dernières décisions gouvernementales relatives au 
rajustement des salaires et au minimum vital et demandait leur annu- 


qui concerne l’hôtelleri 


| UN MEDECIN 


| JAPONAIS AVAIT 
mangé le foie 
| d’un aviateur américain 


YOKOHAMA, 15 mars. -- Un trie 
bunal américain juge actuellement. & 
Yokohama. 30 membres des services 

| sanitaires de l'armée japonaise accu- 

| és de cannibalisme. Un médecin est 
convainèu d'avoir prélevé le fole 
Sun aviateur américain et de l'avoir 
| fait servir au mess des officiers, ace 
| cbmmocé à la sauce soja. (APJ, 


UN DOCU 


JOURNAL 


la nation tout entière 


essaient désespéré- 
ment de nous attirer dans une discus- 
sion des questions raciales, particulièrement en ce qui concerne le Japon. La 
presse américaine a déclenché une violente campagne contre la race jaune et 
tente, via Stockholm, de la diffuser dans le monde entier. Plusieurs journaux de 


MARDI 27 JANVIER 


Stockholm se sont s 


J'ai interdit aux 
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USQUA 20 ans, elle tapota 


tion avee le châle sur le bras. 
Elle en profita pour prendre 


découvrit Mile Vincent, une 
miettes de bonheur. 

De cette rencontre, naquit une vo- 
cation, et la pianiste en chômage d 
vint l'élève d'une école d'Assistante! 
sociales. 

Trois ans d'études, trois années de 
cours, de stages dans les hôpitaux, les 
alles d'aénés, les usines, trois an- 
nées pour apprendre à connaitre ia 
vie, la sale vie avec ses lâchetés. ses 
souffrances, ses misères, trois années 
de bain de boue pour obtenir enfin 
un diplôme d'Etat qui est un certi- 
ficat de rosière que n'arrivent pas à 
décrocher les filles de peu de fol 

Alors, nouvelle intronisée, Mle 
Vincent va jouer son cœur à plie ou 
face et ce petit jeu innocent l'a tout 
simplement conduite en prison. En 
volontaire, bien sûr. Elle ausi a 


des ingra! 
humaines, ele a décidé d'aller s'en- 
fermer avec jes exclues de la société 
pour leur donner une raison d'es- 


rer. 
Recluse volontaire. 

choisi sa prison, m; 

que cette maison de détention où ele 

a échoué, a entrepris une grande ré 

une réforme que l'administra- 
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THEATRES 


Rigoletto. 


Bettine. 
Le Gendre de M. 
Poirier. 
Le Maharadjah. 
L'Impu 
La Putain respect. 
Couleurs du temps. 
Avent. Roi Pausole. 
Maréch. Sans-Gêne 
Le Diable boiteux. 
Andalousie. 
Maison du Fossoyeur| 
Retour, 
Annonc.fait, à Martel 
Amphitryon. 
Violettes impérisles. 
Homard à l'améric. 
Chasse 
Tire-au-Flanc. 
Matériel humain. 
Le Square du Pérou. 
Romance, 
Ga ball.4.Mte-Carlo. 
Les Compagnons de 
la Musique, 
Qui l'eût cru ? 
L'immage qu'ell. soft 
une prostituée. 


MUSIC ALLS 


Tino fosst, 
Quatre jouis à Paris 
Le Sérail en folie. 
Paris Extra-Dry 

45 Roger Nicolas. 
C'est de la tohe. 
Made in Paris. 


Nu... 48. 
Européen 21 Hier e. aujourd'hul Les Vertes Années 
Tabarin 2) . Ambiance, CH, 
NS Portia Tempête s. Lisbonne 
CHANSONNIERS Studio Etoile … Un homme revient. 
Le tranc.. geint, |Triomphe ….… Désir de femmes. 


Pas de ça.. Diseite 
Faut que ça saute ! 


RQ+4#» 
Dieurs des chants, 
moliber …… 21 ut à l'or. 
Shi Basäsia?i Marshall, nous vo. 


paraasse-Daty, Noetami 
tés, Pigalle, Potinière, Théâtre 
ris, Vicux-Colombi 
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Les Etats-Unis 


1942 


semblables à leurs chefs, en bien et 
en mal. 
Les Russes : des barbares 


3 
RÉ SEE 
tion de y y 1 pr or 
également à population e 
aux soldats. Lorsqu'ils sont cernés de 
toutes parts, les soldats russes ne se 
rendent pas comme cela arrive en 
Europe occidentale. Ils continuent de 
se battre jusqu'à la mort. Le bolche- 
visme n'a fait qu'accentuer cette ten- 
dance raciale du peuple russe. En 
d'autres termes, nous avons affaire à 
un adversaire auquel nous devons 
prendre garde. L'esprit humain est 
Aincspable d'imaginer ce que signifie- 
rait le déferlement sur l'Europe occi- 
dentale, de ce flot de barbares. 


MERCREDI 28 JANVIER 1942 

Churdhill a enfin parlé….Son discours 
est extrêmement sombre et pessimiste 
Ii est forcé d'admettre que Rommel 
est invaincu. Il compare la situation 
de l'Angleterre à celle d'un homme en 
trein de se noer et dont seule la 
tête est au-dessus de l'eau. Il admet 
des pertes très lourdes en Afrique du 
Nord. Mais, habilement 11 en asume 
Ja manbilité, de sorte qu'il n'est 
contraint de débarquer personne. Le 


‘Mademoiselle Vincent 48 


Une, pathétique ‘enquête de Charles 


LA TUEUSE À DÉVORÉ 
LA BRANCHE DE LILAS 


qu'on donne aux détenues le jour de Pâques 


du Chopin un vieu x plano recouvert d'un châle de la Compagnie des 
Indea. Un dénénagear étant un jour emparé de l'intrument de torture, elle se trouva sans sitna- 


à regarder vivre une colonie d'enfants, elle 


quelques vacances et, 
qui remuait ciel et terre pour 


tion pénitentiaire suit d'un œil « ad- 
ministratit 

Cet œil-là ne volt pas les choses 
selon l'optique de Mile Vincent qui 

fesse des idées un tantinet révo- 
Etéonnatres sur l'amélioration de 
l'espèce humaine. 

— Toute arrivante, nous dit-elle. 
est placée en période d'observation. 
c'est-à-dire qu'on lui fait subir trois 
mois de celluie, sorte de diète im- 
posée à une malade flévreuse. 

» Après quol jes détenues sont mé- 
langées non plus selon la nature de 
leurs crimes, mais selon leurs possi- 
bilités d'amendement. 

> On compte quatre sections qui 
vont du rouge au vert ; les privilé- 
giées du vert, section de confiance, 
recevant, parfois, comme uitime ré 

aller se 


Paris 1900. 
at. de l'eau lourde 
Une belle garce. 
Dame d'onze heures. 
Mannequin assassiné 
M. Vincent, 

Parts 1900. 
Mannequin assassiné 
Ruy Bla 

Ruy Bla: 
Destin Désirée Clary. 
Bethsabée. 

Route sans issue. 
Bat de I'eau Jourde. 
Mile s'amuse. 
Fric-trac. 

Dame d'onze heures. 
Le saut de la mort. 
Enfants du paradis. 


til äu rasoir, 
La Reine Morte. 
Boomerang, 
Singapour. 
Holiday Inn. 
L'or et les temmes 
Helizapoppin. 

Un homme revient 
Désir de femmes 
Aloma. prine.de: 
Maitre de la 


rie. 
Sérénade à Mexico. 


Le grand sommeil. 
Prem, yank s. Tokio. 
Great Expectations. 
Maitre de la Prairie. 
Vend. au Far West 
Les Vertes Années. 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Singapour. 
Singapour. 

Vallée du Jugement. 
L'heure du crime. 
Aloma, prine.des Îles 
Aloma, prine.des lles 
Le fil du rasoir. 


En marge d.l'enquête 
M. Verdoux, 

M. Verdoux. 
L.pl.bell ann.d.n.vie 
Pavillon noir. 
Siyne de la crotx. 


du grand succès d'opérette 


LE SERAIL en FOLIE 


‘A ce signe j'ai reconnu 
qu'elle pouvait être sauvée” 


« l'homme au 


LE FUHRER PARLE... 


fait qu'il défende ainsi ses collabora- 
teurs lui vaut la sympathie. J'inter- 
dis que cette partie de son discours 
soit reproduite par la presse et la 
radio allemandes. 


Le buste de Staline 
à Londres 


On a inauguré le buste de Staline 
à la Bourse de Londres. Il y est à sa 
lace. Voilà un symbole visible pour 
Bus de la collusion entre le bolche 
visme et le super-capitalisme. L'An- 
gleterre est tombée bien bas. Elle tra. 
verse des temps difficiles. Elle peut 
en remercier Churchill qui est poli. 
tiquement, un joueur de premier or- 
dre. mais capable seulement de vivre 
au jour le jour et non de faire des 
plans à longue échéance. Je consi- 
dère que Churchill est le vrai fose 
soyeur de l'Empire britannique. 

J'espère que les terribles gelées ĉe 
ces quatorze Jours vont s'at- 
ténuer. 11 serait épouvantable pous 
nous d'avoir à passer un nouvel hiver 
comme celui du début 1940. 


FAVREL: 


distribuer à ses « piafs » quelques 


ble de voir les plus beles crapules 
devenir de parfaltes détenues. 

» Celles-là, poursuit Mlle Vincent. 
je dés, abandonne aux satistecit de 
l'Administration ; ce sont ses autres 
qui m'intéressent, celles qui ont as- 
az de personnalité pour se révolter 
ou celles, au contraire, qui achèvent 
de se dégrader, parce qu'elles n'ont 
plus ni ressort ni courage 


Pilules de morale 


» La fameuse réforme a prévu des 
éducatrices chargées de faire des 
cours de morme. Ces jeunes filles 
font de jeur mieux pour prêcher 
dans le désert: mais administrer icl 
des pilules de morale abstraite, c'est 
s'ingénier à vouloir guérir la rage 
avec des aspersions d'eau bénite. 

> Mon rôle est autre. 11 consiste 
à renouer avec l'extérieur ces liens 
d'affection qui aident à supporter 

les pires situations, Alors on obtient 

d'un père, d'un mari qu'ils pardon- 
nent, d'un frère qu'il envole des co- 
lis èt il n'en faut pas plus pour 
faire briller dans l'âme d'une cou- 
pabie une petite lueur d'espoir, une 
lueur qui la guidera quand, sortie 
de prison, elle devra réapprendre à 
marcher dans la vie. 

> Pour réussir dans cette tâche 
là, il nous ‘faut trouver des paroles 

aples et des gestes humains, il 
nous faut surtout lutter contre ces 
surveillantes qui, soucieuses de leur 
avenir, ont acquis une mentalité de 
sous-officier garde-chiourme 

> Ah! si on supprimait l'avance- 
ment dans l'administration, comme 
tout serait changé, car c'est le 


pie 


ET | 
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Berlin et enveloppé d'un blane 
manteau de neige. Mais il n'est pas 
gai de contempler © magnifique 

la nature, car chaque 
re crée une 


spectacle de 
changement de tempéra 
série de nouveaux problèmes, 


Dans la soirée, j'ai eu une longue 
conversation ayec ma mère qui. pour 
mot, représente toujours la voix cu 
peuple, Elle connait mieux les senti- 
ments du peuple que la plupart des 
experts qui jugent du haut de la 


tour d'ivoire de l'enquête scientif- 
que. Par sa bouche, c'est la voix du 
peuple même qui parle. 

Rommel reprend Bengasi 


Rommel a repris Bengazi et y a 


trouvé une incroyable quantité de 


butin. C'est une merveilleuse nou- 
velle et qui arrive tout à fait 
à point dans cette période de stagns- 
tion. Le Führer est très content. Il 
a promu Rommel au grade de colo- 


nel-général. (C'était le grade Le ‘plus 


élevé avant celui de 
Führer 


feldmaréchal.) 
Le à 


hurchil, soit dit en pamant, 
iqué dans son discours que Ru- 
dolt Hess était vraiment venu en An- 
gicterre pour le renverser et négo- 
cier une paix acceptable. Qu'il ait 
fait cetie remarque est une preuve 
de sa nervosité et de son manque 
exceptionnel de perspicacité. C'est de 
l'eau au moulin de ceux qui sont 
prèts à s'entendre avec nous, 
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Je continue à recevoir une énorme 
quantité de Jettres, dans l'ensemble 
très favorables. On me complimente 
surtout pour mes articles dans le 
Reich, qui sembient exercer la plus 
grande influence sur l'opinion pu- 
blique. 


Hitler fait du charme 
pour les Italiens 
J'ai asisté à midi à une réception 


= 
tion d'Italiens membres du 
Le Se nas 
= 


tait d'une humeur excep- 


23 mars MARI 


Une jeune 


Réaii 
Haguet. - André LUGUE 


CLAUDE DAUPHIN 


(par autorisation du Cirque 


sous le patronage 


Orchestre dirigé pa 
Location : « Paris-presse >, 100, 
Places : 400 


comme on charge 
UNE BATTERIE D'ACCUMULATEURS 


Et Goebbels qui ne pensait pas encore au suicide, ajoute confiant : 
<Tant qu'il sera parmi nous, nous ne risquons rien» 


Au bénéfice du monument du G' LECLERC 


Première mondiale du film français 


tion de Maurice Lehmann, d'après la pièce de André 


SUR SCÈNE : 


GROCK AND PARTNER 


Hiver) 


d Dot » 


L RECHARGE 


tionnellement bonne et il a parlé aveo 
beaucoup d'animation et de façon 
près convaincante aux gauleiters fta- 
liens. Le plus impressionnant, dans 
ses propos, c'est son absolue et fer- 
me conviction que ja victoire sera 
nôtre, conviction qu'il a exprimée en 
termes si clairs et si irréfutables que 
nos hôte italiens en ont été 


Là-dessus, le Führer a parlé... Le 
but généra] de son discours était de 
fortifier le moral de l'arrière. 

Ses paroles ont produit une impres- 
sion énorme à la fois sur ceux qui 
étaient au meeting et sur la nation 
allemande tout entière. Nous pouvons 
maintenant être assurés que les prin- 
cipales difficultés psychologiques ont 
été surmontées. Nous avons de nou- 
veau nos deux pieds sur le sol... L'en- 

asme de l'assistance a dépasse 
tout ce que l'esprit humain peut ima. 
giner... Le Führer a rechargé la na. 
tion tout entière comme on charge 
une batterie d'accumulateurs. 


comportement ont provoqué leur en- 
thousiasme. La plupart d'entre eux 
voyaient le Führer pour ka première 
fois, et l'impression qu'il a faite sur 

eux en est par conséquent plus pro- Comme toujours, le Führer est à son 
fonde. poste. Aussi longtemps qu'il y sera. 


Ensuite, un déjeuner a été offert il n'y a pas d'inquiétude à avoir 
aux Italiens à mon ministère. J'aipu pour l'avenir. Mon affirmation que le 
jors converser longuement avec ces führer est en bonne santé a produit 
messieurs. Is constituent une im- la plus profonde impression. Aussi 
pressionnante élite de chefs et sont longtemps qu'il sera parmi nous, en 
comparables aux meilleurs de nos bonne santé, aussi longtemps qu'il 
gauleiters TI n'y en a pas un sul pourra nous communiquer ‘In 
parmi eux qui ne sait plein C'enthou- force de son esprit et sa puissance 
siasme pour l'Axe. Mussolini semble d'homme, nous ne risquons rien. Au. 
avoir graduellement éliminé de Ja di- jourd'hui, le peuple alemand tout en- 
tier en a été de nouveau convaincu. 
(Copyright 1948 by Doubleday and 

C® et Paris-presse.) 


MAYOL 
Ppa NU48 


ET LES MRYOLS. PIN UP GIRLS 


IS mer 21 


Prochain article : 
QUISLING et FRANCO | | = 


zu |g FOLIES-BERGERE mmn 


meeting qui a eu lieu l'après-midi au 
T. 1. s. 20 h. I5 - Dim. et lundi H h, 30 


Sport-Palast et au cours duquel le 
führer a parié. Le Sport-Palast (con- i 

NITA RAYA 
DANDY 


tenance 25.000 personnes) était, com- 
me d'habitude, plein à craquer, et le 
public manifestait bruyamment son 
enthousiasme. 
Boro ra pee à er a dans la formidable revue 
ur saluer le Führer, c'est à peine de 
si J'al pu achever une phrase : l'as. | amma de Michel GYARMAT! 
sistance m'interrompait sans cesse par CASINO DE PARIS. - 
un tonnerre d'applaudissements. ‘ai vedette françoise CRI-CRI MULLI 
souhaité la bienvenue à la délégation lo super-revue + PARIS EXTRA DRY » : 
du parti italien et les Berlinois, qui Ses cious sensationnels 
ont un sens politique très aigu, ont] LES NUS CELEBRES des 
également accueilli ceci par des sal- | r- 1e v 
ves_d'applaudisements. ‘était habile ous apprenons que Marie Val 
de leur part 1 Les Berlinols sont des | maxi et Jean Joanny, directeurs à 
On E ae © re Verlaine, viennent de metire 
f- peinahsai prstiine du mnt sojtDéitIONs « J'IRAI ORAONER SUR 
Sn ee a >, pièce en 3 acies de 
otre allé à DOS | Boris Vian dont la mise en scene sera 
de Pasquali. Cette pièce suceèdera au 
acie actuel du Théâtre Verlaine. 


LE TYROL 


Music-hall des Champs-Elysées 
OUVERT EN PERMANENCE 
de 16 n. 30 à 24 h. 30 
Tous les Jours : matinée et soirée 
Gd SPECTACLE DE VARIETES 
DANCING -~ APERITIF CONCERT 
DINER A LA CARTE 
30, 17 h. 


Dimanche mat : t4 h. 
EN VEDETTE CETTE SEMAINE 


ROBERT / 


est 
côtés. 


GNAN 


20 h. 45 


fille savait 


T, François PERIER, Dany ROBIN 


etles Compagnons de la Chanson 


EDITH PIAF | 
TINO ROSSI | 


de Paris-presse 
r Georges DERVAUX 


rue de Richelieu, et « Marignan » 
et 500 francs. 


mesraumar LES AMBASSADEURS ccaner 


LE SPECTACLE LE PLUS SENSATIONNEL à: 


R SH 


FLOO 


Première partie : 23 heures 
3, aveñ briel 


Concor 


15 BACH ami] 


Deuxième partie 


e) = ANJ. 27-80 et 27-81 


préoccupation de l'avancement qui 
rend les êtres impitoyables, mal- 
sains, injustes. 

> Notre force, à nous assistantes 
sociales, c'est de rester toute la 
vie des anonymes sans galons. Nous 
y gagnons ‘une sérénité et une in- 
dépendance qui nous évitent de por- 
ter des jugements sans 1. 

> Pour nous, il n'existe pas de 
cas désespéré. Tenez, il y a ici une 
fille intelligente qui est un monstre 
d'amoralité. Cette fille a tué par 
plaisir, par sadisme, c'est une de 
ces bêtes féroces que la société 
cherche à abattre pour les empêcher 
de nuire. 

> Or, l'an passé, À Pâques, cha 
que détenue a reçu une branche de 
lilas. Comme les autres, la tueuse 
a respiré longuement cette fleur qui 
luf apportait une senteur d'air libre 
puis elle l'a mangée… 


«< Cet été, elle aura des 
bleuets... > 


> La survellllante l'a punile pour 
ce geste-là, mais c'est justement ce 
geste qui prouvait que chez elle 
tout n'était pas perdu. 

> Une sensibilité aussi exaspérée 
peut, en effet, devenir le point de 
départ d'une régénération. La tueuse 
aura, cette année encore. sa branche 
e ilias et puis cet été elle aura des 
euets, cet automne des chrysan- 
thèmes. 

> Condamnée à la- détention pe: 
pétuelle, elle ne connaltra plus de la 
vie que ce que lui en dira le lan- 
gage des fleurs. Seulement, un jour 
peut-être, regardant ses compagnes 
qui, font des robes de poupées, elle 
lemandera aussi quelques bouts de 
chiffons. 

> Et ce jour-là elle sera sauvée, 
ear la mére qu'elle n'a pas él 
aura pensé aux enfants des autres. 

A cet instant deux éducatrices, 
leur bouquin de morale sous le bras. 
sortaient du quartier de détention 

€ Pauvres petites, soupira Mile 
Vincent, où pensent-elles aller evee 
un pareil bagage? Décidément, it 
faudra encore que je m'occupe 4> 
celleæri. car elles sont bien jeunes 
et c'est pour elles que j'ai peur 


FIN 


SR “er: 


Voir Paris-presse des 6, 7, 10 et 
11 mars 


EUROPEEN 


HIER contre AUJOURD'HUI 


ow 4 jes; St-MARTIN | 
succes 


| «TIRE-AU-FLANC» 


Aujourd'hui à 15 heures et 20 n, 
Tous les soirs à 20 h. 48, sauf mardi 


ATTENTION 


Vous pourrez écouter 
lundi. 


PROGRAMME NATIONAL 
MUSIQUE. — 14 h. 30, Récital d'or- 
gue; 16 h., Orchestre de Mar- 
Seille; 19 h. 30, Orchestre de 
on. 
CONFERENCES. — 17 h., Connal 
sance de l'homme : Saint-Simon 


17 h. 30, La France de la Restau- 


par Pierre Gaxotte. 
VARIETES. — 14 h. 5, L'hebdoma- 
daire de la femme; 15 h, 7, La 
boite de Pandore; 18 h, 5, ima- 
ges sonores de Grande-Bretagne 
l'Armée du Salut; 19 h. 7, La 
| fenêtre ouverte : 22 h. 30, L'avion 
décoile à... ; 22 h. 45, Là-haut sur 
la montagne ; 23 h. ‘10, Esquisses 


Poker », 
20 h, 35, 
« Soir de l'homme », comédie dr: 
matique de Gaston Mouren. 


PROGRAMME PARISIEN | 


MUSIQUE. — 19 h 3, Sonate; 
20 h. 50, Orchestre radio symphos 
nique 

VARIETES. — 14 h., Les jeunes ar- 


h. 30, A vos 
S, C'est toute Ja 
22 h, 45, Au pays des 
hommes que lon dit sauvages, 
par Norman Corwin. | 


et mardi 


PROGRAMME NATIONAL. — 
6 h. 45, Les disques du réveil 
ux voyages ; 8 h. 32, 
. 15, Heure de cultu- 
La France; 12 
Le soleil luit pour tout le monde: 
|12 h. 30, Orchestre de Lyon 
13 h. 15, Impromptu: 13 h. 30, 
Saint-Georges de Bouhélier; 14 h, 5, 
Disques. 
pa BOGRAMME PARISIEN. — 
. „La Pologne vous parie; 
13 me 50, Télé Paris: 13 B. À Ors 


SSSR 
$ , Bane d's 
sal des artistes de variétés, 77 


r Jeudi, sam. 
d'Hiver ? 


4 


| VEZ-VOUS loué pı 
| où diman. au Cirque 


[zma jours pr sem, seulement NAS 
du monde et un vrai Gala au pig DERNIERS JOURS 


et du Cirqui 


TH. des VARIETES | 


s 
LA BATAILLE DE 


“Merci. 


tu es un grand bonhomme ” 


F— Par 


Edith PIAF 


Oo SER 


NEW-YORK, 15 mars. 
'AI déjà eu pas mal d'émo- 
tions dans ma vie, mais je 
crois qu'aucune n'égale seule- 
ment ja mohié de 

J'ai éprouvée vendredi, Es 

pius bo 4 versante que de voir un 

petit ga.s de chez nous perdu au 
milieu de miliers d'Américains, 
tout seul pour défendre notre pres- 
tige — prrtieultèrement lorsque c'est 
un grand copain ? 

Maintenant, je suis bien persundée 
que j'ai une moïsdie de cœur 

de ne pense pes pouvoir vous 

ire revivre mes impressions avec 


toute dignité. Qu vu Marc 
envoyer Roach au tapis. au deuxième 
round, par une merveilleuse éroité 
— excusez les termes techniques — 
et que toute la saile s'est levée d'un 
seul et même élan, hurlant pour 
l'acclamer, je puis bien vous dire 
ait pas très bien là 

mals alors, pas du 


RESUME 


livre au trafic des esclaui 


A l'issue du combat CERDAN-HOACH 


Marcel 


Evidememnt, je ne m'y connais 
pas très bien en boxe. Je puis même 
Assurer que j'ai cela em horreur 
Mais, vendredi, ce n'était Plus de 
Ja boxe ; c'était autre chore, e'était 
très beau. J'ai senti que nous a 
tons à quelque chose d'extrsordi 
aire. Je puis bien avouer que 
J'étais fière d'être Francaise. Je 

onner de détails sur 
ne vous les connaissez 
mieux que moi... Vraiment, Marcel 
a du cœur eu ventre. Le plus 
. c'est que f'ai senti dos inse 
sanguinalres s'éveiler en mo 
je me «vis entendue 

. Marcel! Tue 
nais pas moi-même. 
i était impossible de 

faire taire. 


Je vondrats adresser à Marre) un 
merci pour le moment inoubliable 
au! nous fit vivre. Je me serah 
certainement foit un ennemi mortel 
éu mensieur qui m'offrit des « hot 
dogs » au sixième rownd. avati 

comnrendre ma réponse. 
eus attendez sars doute avec im- 
patience mon impression sur le bui- 
tième round... Eh bien ! le plus k. 
de Lavern Roach ou de moi n’éai 
pas celui qu'on pense. 

Merci. Marcel, tu es un grand 
bonhomme ! 

(Recueilli par notre correspondant 
particulier Robert, Bré.) 


1816. Le docteur Michel Stone 
rendu au manoir de M. Adam Leigh, i apprend 
que celui-ci 

il refusait un contrat de médecin, il es 
à bord du « Dos-Amipos 

de lady Marian, belle-fille de Leigh, et d'un do- 
mestique, Tola... 


Comme 
enfermé 


où il fait connaissance 


Il manque une signature au contrat 


M avait remi 
— C 

point de signature. 
— Vous le 


quelque peu apaisée, dit Rios. Je l 


ICHEL examina attentivement le papier que Rios lui 
st effectivement un contrat. Mais je n’y vois 


ignerez, docteur, quand votre colère se sera 


promis à Mr. Leigh le 


jour que nous avons quitté l'Angleterre. 


— Très bien, Rios, Emmenez- 
moi en Afrique et enfermez-mol 
dans votre compound. En tant que 
médecin, je réparerai de mon mieux 
vos esclaves malades. Cela je vous 
le promets librement, Exactement 
romme je vous promets de m'échap 
per à ia première occasion qui s'of- 
frira à moi. 

=~ Je préférerais votre signature ! 

— Mille regrets ! Mais il est des 
choses qu'Adam Leigh ne saura 


acheter 
— Que vous l'admettiez ou non. 
nous avons acheté votre habileté 


et nous l'avons bien payée. Vouloz- 
vous examiner vos patients À pré- 
sent, au poste des malades ? 

Le poste des malades était une 
sorte de dortoir blanchi à la chaux, 
avec deux rangées superposées de 
couchettes. Numi dormait dana 
l'une, son petit corps étendu en un 
plaisant abandon. Michel vit immé- 
diatement que le danger était déjà 
écarté. Les vaisseaux sanguins ai 
tour de l'anévrisme fonctionnalent 
Palpée du haut en bas de In jam 
be. la peau du pygmée ne présen- 
tait en aucun point cette froideur 
nul trahit une circulation déficien- 
te. La poche de l'anévrisme elle- 
même avait entièrement disparu 
Numi Rey marcherait quand le b 
tenu reprendrait son service réçu 
er. 

L'autre patient était sm mateloi 
encore aur le coup de la morphin 
l'avant-bras emprisonné dans une 
attelle correctement façonnée, 

— Un de nos apprentis, dit Rios. 
Simple fracture de l'humérus. Je 
l'ai réduite moi-même, comme vous 
pouvez le constater. 

Michel. vérifiant attelle et pan- 
sement. ' hocha ja tête en signe 
d'approbation A 

— Vous n'avez pas besoin de mé- 
ancin À bord, Rion. "A 

.— Permettez-moi d'être d'un avis 
d'fférent, Jusqu'à ce que nous teu- 
chion terre, je serai occupé avec me 
livres de comptabilité, Nous somme: 
lourdement chargés, docteur. Et quan, 
on travaille pour un Ecossais, on Ten 
compte du moindre sou. Non que je 
m'attende à ce que votre savoir sait 
véritablement mis à l'épreuve tant 
que nous serons en mer. Nous 
un équipage bien portant, et le navir 
est dératisé. e $ 

Michel considéra Rios avee un res- 
pect tout neuf. Inhumain ou non, 
‘homme étalt à la hauteur. La notion 

jue jes rats pouvaient ager ler 
pidémies faisait partie de la sa 
de l'Orient 


€ 
rant) avaient été débarrassées de leurs 


derniers rongeurs avant un voyage. 
La plupart des armateurs britan- 
niques — Michel ne le savait, hélas. 
que trop — considéralent semblable 
précaution comme une perte de temps 
nuisible à la marche de la navigation 
Ils repoussalent comme insigne folle 
l'idée que la propreté était l'ennemie 
de la mort. Ou encore celle que rats 


DIZZY GILLESPIE 


est parti mais 
son fameux « drummer » 


KENNY CLARK 


Joue au dancing 


avec CHARLEY LEWIS orchestre 
BIG BOY et le tango de FEIJOO 


Heures de passage du « drummer » 
Vers 17 h, 15, 22 h. 30, 24 heures 


Fermé mardi $. $4 Poissonnie 


et peste pouvaient aller de pair. Et 
pourtant, voici que l'agent espagnol 
d'un négrier souserivalt au méme 
évangile que lui 

Peut-être existait-i} un plan sur l 
quel son esprit et celui de Rios pou 
raient se rencontrer ; peut-être ce ba- 
teau serait-il même une sorte de labo- 
ratoire géant où 1] pourrait se perfec- 
tionner. Baissant les yeux sur Nunal 
Rey endormi, Michel ne pouvait ce- 
pendant oublier qu'il avait sauvé ls 
vle du pygmée dans le seul but qu'il 
pôût continuer à engendrer des ser- 
Viteurs de la taille ìa plus avanta- 
geuse pour Ja vente à l'encan. 

Peut-être ses pensées étrient-e 
en avance sur leur siècle ? L'esci- 
vage était, aux yeux de la masse, une 
institution ancienne. Un médecin était 
chargé de sauver des existences, non 
de porter des jugements sur les exces 

cette coutume. Rios lui avait tendu 
main. Comme collaborateur, 11 se- 
ratt probablement fort honnête, tant 
que leurs intérêts coïncideralent 

— Mes compliments, senor, Pu! 
Je vous féliciter pour l'excellent état 
sanitaire de votre bateau ? 

— LA dératisation ? 

Ce n'est rien que cela! 
À bord une fortune en denr 
Kociables, sans parler d'une plei 
de ravitaillement pour la 
Ji est naturel que je préfère 
voyager avec des cales propres. 
— Et en ce qui concerne les navi- 
res transporteurs d'esclaves ? 

— LA, nous sommes en présence 
d'un problème ardu et pour lequel 
Je compte sur vos lumières. La piu- 
part de nos cargaisons sont trans- 


| DEMAIN : | 
| Et le lourd verrou | 
| 8lissa derrière la porte | 


portées À l'état naturel, si 
dire 


je puis 
ées à la douche, sans au- 
et en bonne santé: mes 
sont pas assez fous pour 
des déchets ou des « ar- 
ticles » qui ne soient pas de bonne 
qualité. Si la maladie se propage 
dans les enclos, les malndes doivent 
être eulevés comme de mauvaise: 
EE mauvaises 
in} i98 pe tut. l'esprit naeup4 par une 
mage que Michel pouv Aginor 
imaxe que pouvait imagi 

— Quoi qu'il en solt, nos noirs 
Aoiveni être expédiés pour ainsi Aire 
À l'état sauvage. Et les animaux 
sauvages doivent être confinés, aans 
nuoi fis deviennent enragés. Ju 
qu'à quel pomt ce confinement d 
il être étroit, jusqu'à quel point les 
carkalsons peuvent-elles être com- 
priméer, c'e ujet sur lequel 
len marchand claves diffèrent. 

ment votre av 

š parler fran- 
nous n'avons pas de pro- 
me plus important que celui de 
la mortalité en mer 
À accompagner vos 
esclaves en Amérique 

— Si tout marche sans heurts au 


compound, et si vous considérez que 
vos assisinnts valent le sel qu'on 
leur donne, M. Leigh attache une 


grande importance au résultat 
vor expériences. 

Michel se ressaisit 
et regarda froidement 
blanc des yeux. 

— Supposons que je 
faire ces traversées ? 
Mais vous ne refunerez pas 
docteur Stone. Vous signerez 
contrat bien avant que nous at 
gnions la Boca, Et no 
tendrons tameusement 

—Je vous ai prévenu que je ne 
signerai jamais, dit Michel d'un ton 
sec. 


de 


brusquement 
Rios dans le 
retuse de 


(A suivre) 
(Copyright 1M8 by Paris-presse, 
Presses de la Cité and Agence Hoff- 
man.) 
Voir « 
9 mars 


Paris-presse » à partir du 
1948. 


QUI L’EUT CRU ! 
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M» Bonne-Nouvell 
Tous 


BOBINO Și} 
“1 JOURS 


s soirs à 20 h, 45, 
amodi et lundi 


A PARIS” 


La TRIOMPHALE et TREPIDANTE OPERETTE de Francis LOPEZ et VINCY 


Gumon - REX 


Palace 


OUVERTURE DU 


DANCING 
FEMINA 


Cadre élégant et intime 
ENTREE LIBRE 
Matinée à 16 h, soirée à 21 
|| Consommation à partir de 120 
167, rue Moni 
Metro : Mohtmartre = CENT. 57-30 
NOUVELLE DIRECTION 


| - Mathilde, enleuez-mel cet ciseau de 
| ma moustache ! Je ne suis plus maite 
| du velant ... 
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MARIA FAVELLA 


dans « L'IMPURE » 

au Th. de L'AMBIGU 
„© Quel art prodigieux, quelle auto- 
rité, quelle divine pudeur ! MARIA 
FAVELLA est la seule aujourd'hui 
Qui puisse jeter certains cris de 
l'ême, » Léon TREICH. 


LE PARIS 
L'UNI 


HARLIE 


ROYAL HAUSSMANN* LE 


L'INCOMPARABLE 


RITZ 


IGAULE + VERS. FR, 


CHAPLIN 


į 


A SUIVI 
PAR RADIO 


la lutte d'un chalutier 
contre la mer déchainée 


GRIMSBY (Islande), 15 mars. — 
Cette nuit, au large de l'Islande, s'est 
déroulé un drame de ls mer, drame 
malheureusement 


ont été suivies heure par heure à la 
radio. 


s mémes eaux, impuis- 
sant à lai Porter seeoura, rentit espeno 
nt à portée, malgré le danger, espé- 
moins ramasser les hommes à 


rant a: 


dernier bateau, le 

le put observer le 

sautrage de I Epine > et les efforts 

par les équipes de sauvetag 
radios 


ne peut attei 
Epine » en raison 


En Italie 
le “ Front populaire ” 
est en baisse 


MILAN, 15 mars. — Le vote du 
plan Marshall par le Sénat américain 
a produit une grande impression en 
Italie. On souligne ici les conséquen- 
ces que ce vote aura certainement sur. 
les élections d'avril. Ce matin, les 
actions du front populaire étaient 
très en baise et les milleux com- 
munistes font preuve d'une certaine 
inquiétude, 

Dans les milieux gouvernementaux 
au contraire, on déclare que le vote 
du Sénat constitue un précieux en- 
couragement à l'effort que fait ac 
tuellement l'Europe pour s'unir 

Les hommes politiques italiens ont 
fait des commentaires significatifs, 
certes. En calabre, M. de Gasperi ter- 
mina son discours sur les paroles sul- 
vantes : 

— J'ai la plus entière confiance 
qu'une autre guere n'aua pas Lieu. JI 
est vai que des pièges ont été dres- 
sés contre la mais j'espère 
Je la paix pours être sauveger- 


À l'autre bout de la péninmle, à 
Turin, M. Togliati attaquait à la 
méme heure le plan Marshall : 

— Il est évident, disait-il, que ce 
plan constitue une préparation à la 


À Milan. M. Nenni se dressait iui 
ausd contre le plan Marshall, à cause 
du contròle qu'il impliquerait pour 
l'Europe. 

Le dimanche politique italien s'est 
déroulé dans le plus grand calme et 
lon peut prévoir maintenant que 
l'ltolle arrivera au 18 avril sans in- | 
cidents sérieux. La tension. il est| 
vrai, sera considérable dans les der-| 
niers jours, mais les prujets de révo- | 
uiton ou de troubles auraient été | 
renvoyés au-delà de cette date. M.| 
Togliati, à qui l'on demandait son 


LE PLAN MARSHALL 


ouvre une ère nouvelle 
L'ISLANDE 


LA 
Il rendra possible : 
Tous achats nécessaires aux U.S.A.; 
, . # + . 
L'apport de capitaux américains 
à notre industrie. 
(De notre envoyé spécial Bernard CHANCY) 
NEW.YORK, 15 mars (par câble). 
"EFFET uit les événements de Tchécoslovaq! et de Fin- 
L ande FL do a 
RTE GE ON RÉ GER 
LEA me ne mragas e cer a drones Aron 
tôt par la Chambre des Représentants, très probablement dans son mon- 
tant total, soit 5 milliards 300 millions de crédits pour la première année. 
cessaire aprés je vous pour ia rá- Jiorer ses importations ou se créer des 
Le sn MEn inge pu apps dp, 1a 
pias tard. D'ici 18, il est prévu une démontrerait clairement qui si ces 


r mesures ne proviennent pas, comme 
side intérimaire d'un milliard do Guazen Ry Bares 
dance imi iste, elles n'en repré- 


Deux secteurs sont délimités se- 
lon la nature des achats effectués 
avec les crédits accordés. 

Le premier, où les tractations se 
feront directement de gouvernement 
À gouvernement. Les Américains le 
désignent par 3 F (parce qu'il com- 
prend les carburants, les engrais et 
les produits alimentaires : fuel, fer- 
tilizers, food). 

Le second secteur comprend tous 
les autres produits: matières pre- 
mières et produits industriels seront 
offerts aux acheteurs européens qui 


sentent pas moins une nécessité essen. 
tielle pour leur avenir économique 

L'Amérique peut-elle supporter dans 
l'immédiat ces l sans sombrer 
elle-même dans l'inflation ? Pour en 
Juger, il suffit de regarder les chif- 

es- 

Pour l'année 1947. je budget fédé- 
ral s'est élevé à 45 milliards de re- 
cettes contre 39 de dépenses. Ceci se 
compare avec des budgeis de 7 à 10 
milliards dans les années qui ont pré. | 
cédé la guerre 

La dette de l'Etat est passée de 40 à 
260 milliards et cela sans tenir compte 


pourront librement acquérir ceux 25 

His auront choisis Sein, Capitalisation des pensions de 
Toutefois, pour effectuer ces Le plan Marshall, pour dispendieux 

achats, les acheteurs européens au- qu'il soit, rentre facilement dans le 


ront besoin d'obtenir de leur gou- 
vernement une autorisation de cre- 
dits. Celui-ci ne la leur accorders 
que si les produits choisis lui parais- 
sent nécessaires, Il la refusera cer- 
tainement lorsqu'ils s'agira de pro- 
duits de luxe... tels que des Cadillac. 

L'acheteur palera sa marchandise en 
monnaie de son propre pays non trans- 
férée, le Trésor américain se char- 
geant de payer en dollars les fournis- 
seurs. Les sommes versées en Europe 
seront porteés au crédit de l'Etat 
américain qui disposera ainsi de dé- 
pòts importants en devises euro- 
péennes. Ces sommes devront être 
entièrement dépensées dans wur pays 
d'origine, sous le contròie d'une com- 
mission mixte américano-européenne. 


Don sans contrepartie 
immédiate 


Le projet américain semble vou- 
loir offrir, dans ce domaine si 1m-| x 
portant, le maximum de garanties| Il s'agit de remplacer M. 
aux nations européennes, en envi-| UDSR. décédé. 

saxeant l'utilisation de ces som- 


PRE C O UTSES 
Étant | | 

cette derni “orme rejoindr + Résultats de Saint-Cloud | 
ppur ia Franee, les iaces de 3E Ša sirepan nea spere ain 


yer. 
En aucun cas les sommes versées | s Romanesaue (G. Lemeur) (118) 
par les acheleurs européens ne pour: Ciise 

zont être ramenées en Amérique. Les 
Américains ont done admis qu'il fal- 
lait considérer l'application du plan 
Marshall comme un don sans contre- 
partie immédiate. 


cadre des « dépenses de guerre » et 
s'il peut être démontré qu'il sea utile 
pour éviter une troisième guerre, sa | 
charge apparaitra légère par rapport | 
au volume de l'édifice financier des | 
Etats-Unis. | 

(Copyright 1948 Bernard Chaney and 
« Paris-presse ».) 


LES ELECTIONS 
CANTONALES | 


Drôme (canton de Chabeuil). — Ont | 
obtenu : MM. Mason. MRP. 2158| 
lu ; Belloux, com., 855. 

N ‘s'agissait de remplacer M. Ar- 
mand, com., démissionnaire, qui avait 

été élu en 1945 par 2084 voix. 

Loiret (canton de Pithiviers). — Ont 
obtenu : MM. Charrié, RPF. 2074 
voix : Boueheny, Rass. des G.. 1913 
Bouraly. com., 1292 ; Vié, soc. 132 
Nivet. MRP.. 682. Ballottage. 


Gritton. 


103. 104. 100. 


PRIX AJAX 


12. 


Une clause très intéressante dans| 1. Radial Pécharman) (213) 
lication du plan prévoit que les a L. Lucas sessonsssss ennas 
LR en nat] g Monet ane ea 
cains qui travailleront sur les mar-| à Re 
chés européens, seront garantis par un 0. God m3. 208, 20%. 208 711 
fond spécial com les risques de nà 21e 218, 219. 220, 228, 225, 227, 


guerre ou de révolution, De ce fait, 


MARGUERITE DECARLINI 
Messaline de village 


est accusée par ses enfants 
d’avoir empoisonné 6 personnes 
Elle sera jugée mercredi par le jury de l'Ain 


(DE NOTRE CORRESPONDANT PARTICULIER.) 


LYON, 15 mars. 


A cour d'assises de l'Ain jugera mercredi, re dr ED. 
L carlini, l'empoisonneuse du Bugey. Cette petite femme noiraude, 

aux yeux d’illuminée, aurait six morts sur la conscience en dix 
ans : deux maris et quatre de ses enfants... 

— C'est faux, n'a-t-elle cessé de clamer au juge Chiron, de Nantua, 
au cours d'une instruction qui a duré de longs mois. 


CESSE 
En meurs 
hémence 


alimentaire par des conserves, con- 
car l'accusation manque de Empoisonnement 


clut-on. t criminel. 


preuves. ciama in rumeur, jue. car le pre- 
Remontons aux faits : le 7 novem- mier ma: ite Decarlini 

Charles Decarlini devait Fausto Raegioli, était, dix ans plus 
er = son travail à la tôt, mort dans des 


= mie De daan a es 
te d' malaise et regagner en se t en: 
Dn éamieus de la Joliette, une mai- douleurs à l'estomac. 


sonnette isolée ce Saint-Denis-en- 
Bugey. Trensporté à l'hôpital sur or- Arsenic et petits pois 
Chose curieuse : une autopsie fut 


dre du médecin, il devait succomber 

trois jours plus tard d'intoxication o.donnée mais jes bocaux contenant 
les viscères de Raegioll disparurent 
eiae Derviprent Jamais au labora- 

t police. emme 

130.000 demandes Pr roro HE 


en souffrance le village, c'était elle l'empoison- 


L'OFFICE x 


se eusonde attaire allait être cias 
comme}? premii meque les 
DU RELOGEMENT 

MODIFIE 


enfznts ce Decarlini (elle en eut sept 
£a premier lit), portèrent plainte. 

SA TACTIQUE... 

La réquisition d'un 


Le corps de Doeariini fut. au 
et les viscères examinés par le 
appartement coûtait... 
30.000 francs au budget ! 


ieur Locart.  Celui-cl retrouva des 
traces d'arsenic. Mais la boite de 
tits pois qui aurait provoqué Vin- 
toxication avait été reconnue parfai 
tement saine, 
Ca à lè: ffa! 
Depuis sa fondation, l'office du re:0= "esi sur cette singulière affaire 
gement a délivré 27.000 réquisitions| Que les jurés de l'Ain auront à se 
en faveur de fonctionnaires mutés, de 
les nombreuses, d'anciens dépor-| Suspectes sont mises au compte de 
pris . d'anciens dépot: Marguerite Decarlini, que défendra 
135.000 demandes restent encore en| M Saint-Pierre, du barreau de Bolley. 
SN | et Amand qu'elie eut de Raegiol. «t 
Un changement radical vient d'êètre| et Armand qu'el 2 
apporté au système des réquisitions,| de deux autres issus de LE | 
ce qui cause une vive émotion chez| riage avec Decarlini : ant 
les « prioritaires ». Serge 


DS ee Bien 
LE PETIT PENDU DE 
STIRING-WENDEL 


l'adresse d'un appartement qu'ils con- 
sidéralent comme « réquisitionnable » 
Si l'enquête confirmait cet optimisme, 
l'appartement était, en principe, ré- 
LE qui l'avait Conas: 
elque temps, ce système $ 
esi modina: iis parus du mios] (Suite de la première page.) 
gement dressent la liste des locaux] mine, mais nous cuitivons notre jar- 
insuffisamment habités. Ils utilisent,| dinet et nous élevons des Le 
pour ce contrôle, les relevés du gaz et | » Bien sûr, je n'avais pas 
moyens d'offrir mes enfants ~ 
toilettes ou une dot, mais 1 y avait 
à manger sur la t ble car je vou- 
ritaires, simplement déposées dans| lais qu'ils soient en état de tra 
mairies, sont classées selon un| vailler plus tard. Et, pour les dis- 
ordre d'urgence. Telles sont du moins| tractions, je n'aurais pas souffert 
welle Méthode constitue une améio-| marades » 
ration. Le zèle des prospecteurs n'étant Est-ce Justement 
lectures exnitantes qui ont don! 


de l'ésectricité. 
Le rôle des appartements utilisables 

les nouvelles instructions de la| qu'ils soient autremient que les au- 

Reconstruction. tres : de temps en temps. ils al- 


étant ainsi établi, les demandes des| 
On peut se demander si cette nou-| Jaient au cinéma comme N 


le cinéma où 


plus payé de retour, le service du 9 N 
rexogement sera privé d'un concours| né n l'idée de se détruire 
efficace une composition français 


emment, il écrivait : € Je n 
me pas descendre dans ln mine, oa 
peut y mourir brusquement » 

Et cet enfant, que l'idée de la 
mort, de la mort 
yait, s'est donné une fin brutale et 


Mais ne pourrait-on combiner les 
avantages des deux systèmes en auto- 
risant les intéressés à prospecter de 
leur côté, tout en invitant les inspec- 
teurs du relogement à poursuivre leur 
recensement ? 

Telle sera, sans doute, la décision 
prise par les assemblées parisiennes. | 
dans quelques jours. | 

Certains proposeront d'augmenter le | 
nombre des inspecteurs. Solution bien | 
onéreuse, car, actuellement, la réqui- 
sition d'un appartement, avec toutes 
les enquêtes, démarches, paperasses. 
vérifications multipies, coûte au Bud- 
get quelque 30.000 francs ! 


cdi matin, I avait assisté 
à la messe, I) n'a rien dit, pas plu 
à son confesseur qu'à ses parents. 
À l'heure du déjeuner, il était allé 
vendre des pissenlits que sa mère 
ramasse dans les champs pour aug- 

enter son revenu. Avait-il pei 

Targent et craignait-il une correc: 
tion ? Tostes les suppositions sont 
possibles, 2e 


les hommes d'affaires américains pour. 
ront passer des marchés avec l'Europe 
sans avoir à se préoccuper des contin. 
gences politiques qui les effralent et 
s incitent aujourd'hui à se refuser 
ute transaction. 
Ces mastodontes financiers vont pou- 
voir travailler presque sans risques en | 
nee et ceci amènera un rajustement | 
de valeurs, c'est-à-dire un nouvel | 
équilibre entre prix et enlaires qui | 
augmentera le pouvoir d'achat. Nous | 
sommes done peut-être à la veille d'un | 
changement économique radical dont | 
peu de gens apprécient encore la por- | 
tée. 

Le gouvernement français conser- 
vera la disposition de ses exportations, 


BORDEAUX. 15 mars (dépêche 
Paris-presse) — Le château des 
Ducs d'Epernon dresse sa haute mu- 
raille de pierre à l'entrée de Cacillac, 
près de la Garonne, à 30 kilomètres 
de Bordenux. Cette vieille demeure 
abrite une colonie de mineures con- 
damnées par les trirunaux pour en- 
fants. 


opinion sur la situation, a répondu 

— La situation me parait très dé- | 
lieste mais je ne pourrai donner la| 
meflleure réponse qu'après ie 18 
avril. » 


LES SEIZE 


(Suite de l'article 

le Philippe BARRES.) 
T s'agit évidemment d'une œu- 
vre de longue haleine, car si les 


ententes politiques peuvent, à ia 
rigueur, s'improviser sous l'influence 
d'une é comme celle qui 
provoqua oup de Prague, le 


accords économiques exigent de 
sérieuses préparations. De même 
poar les questions de défense mi 

taire. Et plusieurs des nations e: 
Caune, dévastées par la guerre, re 
partent à peu près A zéro. 

Ces limitations n'empêchent pas 
la Conférence des Seize d'être i» 
réunion diplomatique la plus si- 

l'Europe 


certes, des réunions aussi nom 
breuses, où l'on traitait plus o! 
rticiellement des aues. 

Mais jamais les par- 

ticipants n'avaient formé, sur la 


carte du monde, un ensemble ho. 
mogène. lié par la force des che 
ans, comme aujourd'hui 
Considérées en bloc, de la Nor- 
vège à la Turquie, ces nations for- 


mant un vaste demi-cercle autour 
de l'éperon dessiné par les pays 
que l'URSS. a enrégimentés. 


Leur centre de gravité posé à la 
pointe ouest de l'Europe, entre la 
côte française de l'Atlantique, et ia 
rive de l'Elbe en Allemagne, est 
à peu près le même que celui des 
deux grands empires d'Occident 
qui eurent à faire face aux invn- 
sions venant d'Asie : l'empire ro- 
main et cel de Charlemagne. 
Assurément, selon jes techniques 
modernes, ce territoire de l'Eibe à 
l'Atlantique, sur lequel on réglait. 
autrefois, le sort du monde par des 
batailles qui s'appelaient « catalauni- 
ques » où même « de la Marne », 


ainsi que des fonds que lui apporte: 
ront les touristes étrangers. t 
bablement nombreux cette année. Pour | 
la première fois depuis 145, le gou- | 
vernement français devrait avoir un | 
volume important de devises fortes 
dont il pourra’ faire usage pour amé- 


À plusieurs reprises, des incidents 


UN TERRASSIER 
JALOUX | 
ETRANGLE SA FEMME 


Au cours d'une scène de jalousie. | 
un terrassier, Désiré Parquet, 39 ans. 
demeurant, 20, rue du Moulin, à Igny 
(Seine-et-Oise), a étranglé cette nuit | 
sa femme Yvonne, 42 ans. | 

Le meurtrier s'est constitué prison- 


est ridiculement court, aujourd'hut. 
Le bloc occidental qui s'ébauche en 


AU CHATEAU DES DUCS 
les révoitées de Cadillar se 


prononcer car depuis, d'autres morts | PU 


rs ca- | 


violente effra- | 


Un cadavre 


dans la Seine 
celui de François Ma: quiset 


mystérieusement dis- 
paru depuis le 14 févrie 


Le 14 février au soir, un jeune 
» François Marquiset, 


nine EEEo e fi fus ái 
M cr grecs gane 
te, et neveu du 

ine, dispareis. 


du Parquet de la 

sait mystérieusement. 
Il avait quitté le domicile de ses 
bbé-Grégoire, 


micile, rue Etienne-Jodelle. A mi- 
nuit, les deux jeunes gena s'étaient 
quitiéa avait re- 
pris le' chemin de son domicile. 
mais nul ne le revit. 
Oa enviasse ies hypothese Lee 
plus compliquées : enlèvement, fu- 
juestration. La police, aler- 
ercha vainement le jeun 

homme. Ón se demandait ce qı 
pu devenir. Or, hier, des 
gents de la brigade fluviale ont 
qu'iré de le Seine, guai du Quatre- 
Septembre, à le corps 
‘un homme a CRE vêtements ĉu- 
quel on a trouvé des papièrs à: 

nom de François Marquiset né le 
Janvier 1923, A Laon (Aisne), de 
meurent 24 À bis, rue de l'Abbé-Gré- 


La montre du jeune homme était 
arrêtée à 2 h. 15. D'autre port, on a 
Ftouvé. dans son poriatenite, tous 
ses papiers et la somme Ge 3.000 fr. 
qu'il contenait Enfin le corps ne 
portait pas de trace de coup appa- 
rent. 


-| MEURTRE OBLIGATOIRE 


C'est celui que vous commettez rn 
pleine possession de vos esprits, sur 
[ious les insectes nutsibles : mites 
mouches. mousiiques. puces, punaises, 
[etc avant que les premièrés tiédeurs 
du printemps ne les libèrent. Tuez-les 
délibérément, dans leurs lanières. en 
pulvérisant partout, chez vous, TIMOR, 

ecticide de France. Nouvelle fabri- 
tion riz imposé. 


Un dentifrice 
délicieux 
nous est offert 

Quand vous utilisez le Dentifrice 
Chewing-Gum, de Christian Merry 
| vous retrouvez dans votre bouche le 
goût si spécial et si plaisant du meil- 
leur chewing-gum américain. Vot: 
haleine est délicieusement parfumée. 
Essayez le Dentifrice Chewing- -Gum. 
La nouvelle formule au glycéro-lau- 
rate atomisé qui asure une mousse 
abondante est plus agréable et plus 
Lefficace que jamais. 


PROBLEME N° 191 
-i t possède le 


Fidiande, "092 Ne 
dinde F3 N 
rule m fre Pier 


ja se méfie de ial 


D'ÉPERNON i: 


sont soumises 


ites révoltées se sont couchées hier | 
soir à 21 heures précises sans inci- | 
dent. Endormies, elles ont enfoui jeur | 
tête sous les draps pour éviter, d'en- | 
tendre l'écho étouffé. mais prenant | 
de l'orchestre voisin, qui entraine les | 
jeunes couples libres. 


graves ont éclate entre la direction 
et les pensionnaires qui, bien enten- 
du, ont toujours à se plaindre du 
sort qui leur est fait. Le plus récent 
date Gavant hier et l'on sat avec 
quel esprit de révolte les touveneel- 
les, fuyant les gendarmes. grimpèrent 
sur le toit pour le découronner de ses 
briques, qu'elles lancèrent sur leurs | 
assiégeanis. Mais la lance des pom- 
piers parvint à venir à bout des 


Chez les Croquants | 


terribles assiégées, dont cinq fureni 

transférées au fort du Hà. du Périgord | 
La discipline, nous a-t-on précisé 

ont toujas bénéficié jadis d'une A l'occasion du 20° anniversaire de| 

grande liberté qui leur valut la plu-| la mort de leur compatriote. le gran 

Part du temps de finir mal et «être| compositeur La Tombelle, les « Cro-| 


quants du Périgord », association ré- 
gionaliste des Périgourdins de Pari 
organise le 21 mars, à 15 heures, 2! 
rue de l'Entrepôt, une matinée arti 
tique avec le concours de la « Schol 
Cantorum ». Projection du film 
« Images du Périgord » 


aujourd'hui ici. Nous les éduquons et 
tentons de leur apprendre un métier : 
sténo, couture, cuisine. puériculture... 
Nous leur demandons de s plier à| 
une élémentaire discipline, Elles ne 
sortent pour ainsi dire pas à l'exté- 
rieur. C'est là le drame. Pensez donc. 
ces jeunes filles sont habituées à être 


PR ÈS 


| a 
les de terre. Parfois ua soli- 


fiy rencon! 
vete 


pu 
S Vi. pétal 
nne victoire fameuse. — VIT. 
Changes, — VIII. Qualité d'nn 
| bon nent, En éniant : ce qu'est le 

yin après de fortes libationn. — IX. 
Le renommée, Arte, — 


pa 
X. Une bistotre peut l'être. Vanier. 


T Bade, Cu. — RY 
— o. Arène. Une, — 


libres, à limu des parents. Les trois- 


Europe manque de profondeur. Ausi| nier ce maun, D'après les préalers 
ne faut-il pas le juger sur le seul] éléments de l'enquête, l'assassin qui 
pian de l'Éurope. I est largement] tait pris de bouson a porie à la 


étayé par les territoires d'outre-mer 
de la Grande-Bretagne, de la France, 
de la Belgique et de la Hollande 
Pour ne rien dire de l'appoint gigan- 
tesque de la puissance américaine 

La seule faiblesse grave de ce bloc 
occidental en enfance tient à l'état 
d'instabilité politique de la plupart 
des nations qui doivent le constituer. 

Ne parions pas de la Grèce ni de 
la Norvège, qui sont des nations direc- 
tement menacées. La France elle- | 
méme a encore besoin d'affirmer sa| 
résolution politique. Et que dire de 
l'Italie. sans laquelle le « bloe » serait 
incomplet ? 

I est évident que nul représentant 
italien ne peut prendre de véritables, 
engagements de durée, puisque es 
élections du 18 avril prochain risquent 
de changer toute l'orientation politi- 
que — intérieure et extérieure — du 
pays en le faisant passer de l'occi- 
dent à l'orient et de Marshall à Mo- 
lotov. 

Si tel était le cas, le cercle dont 
nous parlions tout à l'heure se trou- 
verait crevégen un point essentiel 
de la Méditeftanée, et tout le sys- 
tème économique et politique du plan 
Marshall serait compromis. 

Ce n'est pas sans raison que M. Byr- 
nes disait, hier, que si l'URSS. 
commettait des actes d'agression même 
indirects contre l'Italie, la France, la 


Grèce ou la Turquie. les Etats-Unis | 
devraient porter la question devant 
Je Conseil de sécurité de TONU. 


et agir eux-mêmes pour maintenir le 
« statu quo » jusqu'à la décision du 
Conseil. 

La guerre froide s'accentue… 


B 


Bry LCREEM doit son succès 
aux Succès qu'il procure 


BRYLCREEM donne à la chevelure 
cette netteté, cette distinction, cette 
correction, qui font la réussite. 


BRYLCREEM ne bouche pas les 


+ Deer a aa chevelu 
et fortifie la racine 
ES des cheveux. 


fixateur 


RYLCREEM 


Buse ATOMIQUE pour carburateur 


ESSENCE renseignements : 


malheureuse plusieurs violents, coup | 
de gourdin à la tête avant de l'étran- 
gier. 


PRIX DE VENTE | 
DES POMMES SUISSES 


Le « Bulletin municipal » publie | 
un arrêté fixant les prix au détail | 
des pommes suisses : | 

Reinette du Canada : 91 fr, le| 
kg : pomme cloche : 90 fr. le kg 
Belle de Boscoot : 76 fr. le kg 
Bohn Apfel et Chüsenrainer : 65 fr. 
le kg. 

Ces pommes devront être mires 
en vente séparément des pommes 
d'autre provenance. | 


quarts n'ont-elles pas été condamnées 
pour vol ? Vous comprenez, ceci ex- 
plique cela. Pour eiles aujourd'hui | 


c'est dur d'être enfermées, même | 
Se e vaste domaine 

Tout est rentré dans l'ordre au Cours | Cours 
château des Ducs d'Epernon. Les pe- VALEURS vrécéd.|de iour 

za PA r 

PRES DE 2 MILLIONS |} F o 1450 
VOLES DANS UN SAC |} 2 2%: 1 i 
POSTAL EN CORS 12 1: 

AJACCIO, 15 mars. — Vendredi] edit, Nation. “ian 
dernier, un sac postal, scellé et ca. | gS à iv 


cheté, ‘renfermant 1.700.000 francs, 
était expédié de Propriano à Ajaccio. 

À l'arrivée, on a constaté que le sac 
It été vidé de son contenu. 


MICHELINE PRESLE 


(Suite de la première page.) 

— Je suis très méchant et vous dois 
une compensation. Vous reviendrez me 
voir dès que votre visage aura retrou- 
vé son aspect normal. Je vous feral 
faire un estai et si cet essai est con- 
cluent, vous tournerez non pas une 
panne quelconque, mais le second 
rôle féminin de mon film. 

La jeune fille pensait qu'il jis- 
sait 1à d'une aimable formule d'évic- 
tion. Il n'en fut rien et elle tourna 
effectivement je rôle promis. 

Je n'ai pas pris au hasard l'exem- 


PARTEZ SANS SOUCI 
barre HERCULE 


Qui garantira intérieur 


contre les cambrioleurs 
Ets R.F. Btés 1944. Seuls fabricants 


r. de Poitou. TUR. 64-57 
POSE EN 24 HEURES 


50 djo 
d'amélioration 
du moteur 
dont 1/4 d'essence 
S'icence à Vas de 
décembre et suivants 


an pore 
Ene Brevet ES 


145. boulevard 
(En raison de l'affivence ===] 


PERTE Detités ae mannequins 


les jours à 16 h. 
même ie Tandi) ener 


TOUTMAIN 


26, Champs-E'ysées 


LAUGIER (Moteur, Carburation) 
Raspa 


Gros succès pour les créations 
à ligna « juvénile » 


ple de Micheline Presle. Le succès 
de cette jeune première s'explique 


en effet logiquement en ce sens que| Ro 


chacune de ses interprétations tout en 
étant essentiellement différente, pré- 
sente un souci de perfection plus 
grand encore que la précédente. Dans 
le « Diable au Corps », elle est par- 
venue à atteindre une forme de mal- 
trise qui fait s'incliner les plus dif- 
ficiles. > 

Dans l'évolution de sa, carrière, ce 
fiim marque une étape sensible. Elle. | 
mème s'explique mal cette étape, 
pourtant elle en exprime très claire- 
ment la substance 

— En général, je ne tourne pas plus 
d'un film par an. Je ne veux pas 
dire que si l'on me proposait deux | 
fois dans une année les personnages 
qui me séduisent je n'accepterais pas 
de les interpréter. Ça veut dire seule 
ment que je veux garder pour ins | 
vie privée une bonne part de mon | 
temps. | 

Creer un personnage, faire d'une 
fiction d'auteur un étre vivant con- | 
teint l'acteur à extérioriser dans | 
une sérénité relative la masse des ob- 
servations humaines enregistrées pen. 
dant de nombreux mois, voire pen- 
dant des années, Colui qui, se ré- | À 
pand sans compter dans n'importe 
Quoi. ne parvient plus qu'à créer des 
personnages stéréotypés qui se res- 
Le my les uns E autres e ia| ais 

re jumeaux. Ils peuvent re 
avec talent, ils ne le feront plus avec 
sincérité. 
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Le chapeau 
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SOOLS,. 


24 COLORIS plu” 
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5; rue du Havre, ©, Bd Poissonnière, 11, Bd des italiens, 
19, Bd Saint Denis et dans 17 magasins à PARIS 


MIGRAINES: NEV RALGIE 


RHUMATISMES 


RTE au PLUS HAUT COURS 
Difficile en r prerie par- TAPIS et TAPISSERIES 


fois ! Une friandise au moins et l'une 


MESDAMES 


A l'occasion des vacances de 
Pâques, le GRAND FREDERIO, 5, 
fg St-Honoré, met en vente, mardi 
16, mercredi 17, Jeudi 14 BAN, 
Vestes week-end, Shorts, Maillots 
de bain Lasiex, Echarpes, artel 
de 1er choix, avec d x de 


UN 


XIX‘ salon de La 
PHOTOGRAPHIE À | 


— PORTE DE VERSAILLES — 
12 au 21 Mars 


solde 


FAUTEUIL CUIR 


s'achète che: 


RAYJ0 


FABRICANT 
93, rue Oberkampf 
Poris-11* (Me Parment.) 


intermédiaire 
rs (sauf dfmanche) 
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TRANSWORLD AIRLINES 


TWA demande COMPTABLES 


Allée centrale. Stand n° 65 


QUALIFIES parlant anglais, 
UN REGARD sur votre avenir À] unm sapenne Station 
La célèbre voyante stable. Se présenter personnel- 


de tradition à 


ka 


LITA LA ZINGARA 


CONSULTE TOUS LES JOURS 
2, Rue Pierre-Sémard, de 9 à 19 h 


lement de lundi à vendredi, de 
10 à 16 heures : 


101, CHAMPS-ELYSEES, 


(Square Montholon) PARIS . & | Aujourd'hut choix avonaant ei varie u 
—}| émpiois, Gérances, Locaux comm. 

| Fonds de Commerce, Propriétés 
| Echanges d'Appartements, Mariages 
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Ré aliens, Sié Hor, Suisse 


27, 


-AU CONSERVATOIRE 


du « recitativo seeco » si l'on n'a sous la 
main un Krips où on Bruno Walter ? 


DANY KAYE 


est venu dormir 
à Paris 


A 
I 


DE FESTIVAL EN FESTIVAL 


Les Noces CANNES, BRUXELLES 


A vénérable salle de Ancien | tant à Cannes cu'à Paris. 
Conservatoire a vecu. samedi 


OUS avons dit dans 


OU PARIS? 


ura was lleu? I est prématuré 
vons jamais cessé de répéter qui 
tait indispensable d'imposer Cannes 
de « torpiller » un festiv 

faut-il le préparer et 


H lagé et ravi à fois. 
— Je n'iri 


Je prendrai un peu de repos. 


conti: 
désirai 


matin, 1.200.000 francs. 


7202] 


Pujazon dit définitivement 


« 
“Non” aux 

Après la course, c'est un Pujazon souriant qui vint à nous, sou- 
pas à Reading, nous 
un mois de préparation pour le steepie de Londres. Dans quelques jours 
je me rends à Alès pour Pâques, où je dois retrouver ma femme et où 


« Cette saison hivernale ne s'est pas trop mal p 
ce, car j'ai retrouvé la forme tout doucement, comme je le 


« A partir de maintenant je vais préparer le 3.000 mèt 
sous la direction de Maigrot, et « manger » des barrières, ». — R. M. 


— La location pour France-Anple- ` 
Tant de rugby dépassait, dès oo € Pas de préparation 


“* Six-Nations ” 


t-il déclaré, cela me ferait perdre 


ée donné 


s steeple 


spéciale pour la Coupe 


seraient | 
films 


10 ANS AVEC MARC 


belges lent 
Pesten a 


“ANNEE 1939 fut, por le foree des 
choses, très fertile en événements 
imprévus, elle débute pour mous 

me fosi 
nut 


l'affaire Croster, et que la presse s'en est 
suffisomment emporée en son temps, pour 
que je me contente d'en relater les faits 
en un bref résumé. 

Heureux d'effectuer notre premier déplo- 


mr 
asy 
fl 

$ 


KE ab | Les Demoiselles 


AU THÉATRE 


TEL 
| 


‘on me 
S'na) Des un insamt de (De notre correspondant particulier) 
a vivre trang LONDRES, 15 mar: 
í A ae 3 E wagon-lit la scène du théa- 
J obligi de L Pari tre Marigny. 
y C'est, qu'en un « Les Demol- 
Parisien. J'étais ici 3 elles de ia Nuit » 
Vous vous exprimer en fran-| Henri | Huvenne, c'est un ballet 


la traversée une 

fois par semaine Sue! Jean F 
Jusqu'au mois de 
mal 
s'installeront d 


PINCHERLE. re" sur 


nt me Eu es] Au Club des Cinq 
amagne où je chanterai pour les G.I. 100° du 


PE sais pas qui a pu x air DROIT DE RIRE 


Danny Kaye est accompagné de A 100 représentation du Droit de | 
son et de son pianiste et, dans | 1 . 
D e =y ~ e| tie de Pierre Dac et Fernand | 


Rauzena cu Théâtre du Club des| vient de p 


sociation des résistants de 1949, avec 
le concours d'Edith Piaj et de Mar- | 
cel Cerdan. | 
| 
| 
| 


ons. 
— Elles à 
leu une fois 
tronage de. M. Mitterand, ministre 


Su Anciens Combatients, pi sons la| 48 heure 


à Lon 
Alessandri, pré. 
sident du Conseil général de la Seine.| got venant à 


Marcel IDZKOWSKI. commenté par René Lefebvre. 


Le bureau des PETITES ANNONCES de Pari resse 


est ouvert tous les jours de 9 h. å 18 h. sans interruption, sauf dimanches et fêtes 


LES PETITES ANNONCES REMISES A NOS BUREAUX JUSQU’A 
14 HEURES PARAISSENT DÈS LE LENDEMAIN 


fact expér, libre ete. Abrasif | Apléceurs travail soigut, BOUR: 
fermés, 6i. r. Chaptal, Teralicta. | GEOIS Couture, 12.7. 4-Septemore 


Fiéo-dactylo aide-comptable ei STE PATRONNIERE or 
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partis tout contiants pour Londres. Ce com- 
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Croster di 
MARIGNY | aus contmerres 

son des coups qu'il recevait, et sa fin po- 
roissait proche, lorsque subitement, san 
cevoir le moindre coup, il s'écroula dons 
la résine, pendant que son soigneur, Dave 
Edgor, erioit : 


puis renveye 
# Marcel Carné| mème temps qu'oidont Croster à se relever, 
aurait le projet| il lui levait le bros en signe de victaire. 

— entre autres] Marcel était disquelitié, et, ce qui él 
— de porter à| pire, sons avoir porté de coup ! 
l'écran une| M. Herring, présent dons le salle, se pré- 
œuvre de Thyde| cipito vers moi, avec l'espoir d'apprendre 
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lars. Ce film se-|  — Avez-vous vu un coup bos? 
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tion de Les| plus foire boxer Marcel en Angleterre. 
Amants de Vé- È Alger, Marcel rencon- 
tone. que tour- rotti, odroit boxeur et 
nera André llent garçon; Morcel et moi avions, 
lleurs, beaucoup de sympothie pour lui 
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EL CERDAN’ 


Par LUCIEN ROUPP 


On à commis un vol 


à Londres 


compte que ça + chauffait », je lui di 


exécute-toi ! 


disent les Lillois, 


Les Lillois ne se sont pas attar- 
dés à Cannes, ce matin, ils étaient 
de passage à Paris, rentrant à 

ille. 


Nous désirions un résultat 
satisfaisant, et cela sans blessés, 
nous a dit M, Henno. Nous avons 
nos deux buts et évidemment nous 
en sommes fort satisfaits. Le jeu 
de l'équipe surtout fut des plus 
prometteurs pour notre rencontre 
Il de Coupe contre le Racing: calme, 

appliqué, ü a montré l'excellente 
.| $ condition de nos joueurs 

Et M. Henno de conclure 


L 


Mon petit vieux, tu m'os promis de | — Nou: s reindre 
toire le match tel que tu dois le foire : ee CE Grec 


pas à une préparation spéciale 
pour rencontrer les Racingmen, 


— Mais... M. Roupp, je vous assure que | À Péntraînement habituel sera plus 


le ne peux pos faire mieux. 


|‘ profitable. 


Jusqu'à la fin du combat, le public rous- 


Patent wi tuer Tassie mt Y VON ROBERT 


lui disont qu'il me tollait pos qu'il me 


prenne pour un novice, 
Du beau travail 


Le trovail que tit Marcel, ce jour- 


| par MARTINSON AE EU 


fut| Champion du monde contre cham- 


vraiment artistique, et je me demonde si! pion d'Europe. C'est une confronta- di 


les droites qu'il envoyait à toute volée, à 


tion qui deit, ce soir. au Palais des Binacchi, qui n'aura pas la partie 
millimètres du menton de Buratti, | Sports, nous devoir une jolie séance facie, tandis que l'hablle Pigeot de- 


“ J'ai compris, il faudra “bagarrer” 
pour le titre” déclare Roupp 


(De notre envoye spécial permanent Stève STEVENS) 
NEW-YORK. (Par céble) 


ERDAN a fait ses preuves vendredi, mais Roupp n'est pas lète- 

ment satisfait pour cela si nous en croyons les déclarations qu'il & | 

bien voulu nous faire 

je vais sans doute vous surprendre, mais je ne suis pas satis- | 

fait du combat de vendredi pour deux raisons. La plus importante vient | 
de la performance de Cerdan. Entendons-nous ! Marcel a fait un très bon 
combat pour l'Amerique, mais pas pour moi. j'attendais de lui quelque 
chose de plus aprés son excellente préparation. Marcel s'énerva comme un | 
enfant de troupe. Je sais qu'il a des exeuses, mais tout de méme. I) rata 
très nombreux coups et, par ailleurs, i eut de la peine à retrouver 
ième souffle Il eut un léger coup de pompe entre Le quatrième | 
et le septième round. Il est excellent pour lui d'avoir fait huit rounds et | 
non deux. H 

La deuxième raison est le fameux incident du deuxième round. Je 
ne veux pas tirer de conclusions, mais il me sera permis de m'étonner que 
des officiels éprouvés comme Donovan et Watson se soient affolés si faci- 
lement. Cela vient peut-être de leur surprise de voir Roach à terre. Bref, 
la bagarre entre arbitre et chronométreur coûta la victoire-éclair à Marcel. | 
Aussi j'ai définitivement compris que pour le titre il foudra vraiment | 
bagarrer et je ne suis pas sûr que New-York, plongé dans les complications | 
par la suspension de Graziano, pourra nous donner une chance de sitôt. | 
Mais il reste le territoire de la N.B.A., où Marcel est excellemment placé. | 
J'en arrive à me demander s'il est utile de rester ici et de risquer un « acei- | 
dent » pour gagner autant d'argent qu'en France ou s'ù n'est pas préférable 
de rester en France pour bozer entre nous. Done, nous reviendrons si nous 
avons une chance palpable de bozer pour le titre. » 

Et nous parlons avec Roupp de « l'affaire » du deuxième round, Eagan | 
avait bien promis que Donovan n'arbitrersit pas devant la méfiance expri- | 
mée par Roupp. Chose curieuse, Eagan, qui était habitué à venir féheiter | 
Marcel après Les combats, ne vint pos dans sa loge vendredi. Je comprends | 
la gêne du colonel aprés la désignation de Donovan et l'incident du 
deuxième knock down. Je remarquai la sollicitude de Donovan envers Roach 
durant le combat. Le moins que je puisse dire est que Donovan ne facilita | 
pas la tâche de Marcel | 

Heureusement les comploteurs — si complot il y eut — en furent pour 
leurs frais 


A. Famechon, vainqueur 


commence... aux points :à Ypres 


mechon a remporté une victoire aux 
points sans grand relief sur le Hol- 
landais Yan Nicolaas. Ce n'est qu'au 
10 round qu'André Famechon parut 
forcer la décision. En réalité, il prit 


L'ex-champion olympique, le Sué- 
ois Cadier. fera sa rentrée devant 


quelques 
n'étaient pos plus à admirer que si elles | / de technique. car les deux cntcheurs vrait l'emporter sur Bout. catcheur UN excellent entrainement pour son 


lontairement imprécis que de vouloir l'étre| pdids et de la taille 


at «de 


pos l'être 


Les boxeurs ont quelquefois de ees foi-| YTA: 
blesses dont on ne peut leur faire grief, | 


E a hon mana as moim des] aura, devant Lemaro, Toccasion de 


et ce serait foire preuve de moins 


manité u'oun ai nous nous rofusiom de la| part, je puissant Autrichien Audersch 


comprendre, d'autant que le boxe est, | 
Eran touts de lonrimer et que lo bee | devrait maitriser le Basque Biador 


m'est en quelque sorte qu'un occident 
Le 4 février nous étions 


ker, bottu une première foi 


l'espoir de réaliser Cr me En | pert: di h | 
mance, mois ce ne fut pos le cos. imani | 
a e AE ee t Baker e e 
t nettement côté à lou- 
tre du ring por Marcel déchainé, qui vou- au Parc des Princes | 
leit, lui oussi, foire mieux qu'ou premier | Le FFR. procédé, 
| eu tirage ou sort desg 
championnat : 


Toulon contre Aviron-Boyonnois, à Paris, | 
eu Pore des Princes. 
rapprochait de Marcel, il lui disait : Bègles contre Lourdes, à Bayonne. 
— Mais tu es fou, qu'est-ce que tu fais? Ces trois rencontres seront disputées le 


Aceulé dons un €: 


et le menton découvert, Boker était è 
merci de Morcel qui n'avait qu'un coup 

tin à ce pénible spec- 
de temps 
xéeuter ce geste, mois, se rovisont, 


donner pour met 
tacle, il lui suffisoit d'un écl 
peur 


ih tourne le tète vers l'orbitre et lui de- 
mondo : 
— Alors.. veus n'errétez pos? 
Celui-ci répondit por un impérotif : 
— Boxer ! 


foit par l'exécutien de Fordre qu'il ovoit 


donné. TANE ER 
(A suivre) WANES, vainqueur 
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Demain 


Bruxelles, Al 


Paris, avoit demondé so revanche avec Toulon-Aviron Bayonnais 


, les bros balents! 21 mars. Toulouse ou Aurillac contre Ty- 
rosse ou Montierrond, à Bordeaux, le 4| 
evril 


CHAMPION D'EUROPE 


le but, cor, ne l'oublions! sont de parfaits pratiquants de la cependant complet et très rapide 
pos, il est bien plus difficile d'être vo-| lutte moderne. Robert a | 


tage du 


combat du 22 mars contre Thomp- 
son. 


s attendons 
pour le juger, de le revoir a l'œu- 


Autre Canadien aux proportions | 
impressionnantes, Arthur Legrand 


montrer son savoir-faire. D'autre | 


js 


Vienne contre Romans, à 


re port, le match Tyrose-Montfer- 
sera disputé dimanche 
à Toulouse, et le match 
rd des poules de cina, Toulouse- | 
, à Limoges, également dimanche. | 
du Comité du 
reporter | 
mom 


Gavino, opposé au Luxembourgeo 
Jim Graver, a été"battu par ce di 
nier aux points, tandis que le 
risien Wanès était vainqueur aux 
points de Georges Schultz. 
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